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an dionne al-ors 6<) graims d'ioduire de io(ýtassiiiuu d-111 la
jo-é,et friction a«,vec in pommad~ue mercurielle dans les

aisselles.prcr.90gindidr tcljun't
3o dé<emibre.-On rsrl90gtn:*iitr(elca upû,

6 janvier.
Dés -le 3 janvier, plus (le délire, la fièvre est eomplètenient

tmé,le pouls est normmI.
a jalivie.-Onl su-spendl11(ar l po a. iI-11
8 jaibvi. -La. tenipéruiture rc -ii-te: l0ob. Pouls. 90.
On conz-ta.te deux fois danis a, ,Journîée une r'éa,ýlptritioui dit

délire.
10 janv îer.-les symptâimes de dél1ire s'accentuent et re-

viennent plus fréquemminent.
12 janvicr.-Tenpérature vespérale :102o; p1l0lO.

Iire très net.
On redonne l'iodure de potassiiuqi It Ila dose de S grrtanunleS

par jour, laqulle o, été Continuéèe jusqu'lau 6janvi.er.

14 jamnver.-IJne aTuélioration notifle s'est produite.

15 jamevir.-Tempéra.tiire, vespéra-ie: 1O0o; poul-s: 80, plns
de fl'lire.

26 jau'er-Ib.iisin omlète et. la covlec lc ès ce
jour a suivi une ma-rche très régulière.

'o'a revu ce imlade quelques nuois après, en exelnesanté
avec un embonpoint qui s'est rapidemuent développé, et se
ronun-t -mieux que jamiais.

Réflexioms.-L'histoire (le ce iivalgide esýt. ùîitéressý-nnte t4.ut
ai point de vue c-liiquie qu'au point de vue thérapebt.iqu'e et
Pratique.

Tout le monde connmît l'efficaeifé des bains froids comme

Les cas où cette méthode a 6té einpho"ée e-t.qui se iiappro-
client -le plus 4du mien, sont certainement le ihuino>tisnie hyper-
pyrétique, et lk rhiummtisnce céréBiral; c'est inême Cete anl-o
crie qui in'a encouragé à. user de la it nat froid e hez le
ümlaade en 'question.

C'est toaujours en effet lia mIéthIode réifrigI&rMate qui a dIonné
les meilleurs résutats, que -z»i applic ation ait wt fîit sou

fouine de bains, d'enveloppement froid, de lotions froides oui
de ves.ies dle glaice.


